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ont pour la plupart été .léi.,, .)urvus d'un tel fori-ialisi ;ie . Les
<jouverneinents jouent toutefois un rôle important dans ces
relations économiques et co;;tinerciales complexes en s'ef-
forçant, au jour le jour, de régler et de circonscrire les
iioinbreux petits problê .aes (lui ne ,àanquent pas de surgir .
ftant donné toutefois la nature (les pratiques conititerciales
araéricaines et notce capacité à pénétrer assez bien ce
.iarché sans l'aide du youvernE:n-.nt, il a rarement été
nécessaire de conclure des arrangements officiels ; le pacte
canado-acnéricain (le l'automobile est une exception qui nous
a apporté des avantages .

Cette relation avec les Ltats-Unis est toutefois
unique en son genre et ne peut se comparer qu'aux liens que
nous entretenions avec le i oyawae-Uni, avant que celui-ci ne
rejoigne le Marché cos ;imun . Dans le cas de tous les autres
pays, il faut que le youveriiefuent joue un rôle plus actif et
plus direct . Ainsi, l'Accord-cadre (le 1976 tefflOigne de
relations plus suivies avec les Communautés européennes .

La décision cie nérjocier l'Accord a été prise à la
lumière des nouvelles réalités européennes et avec l'objec-
tif de créer un enviro,ineà;;ent devant perinettre aux hommes
J'affaires canadiens d'aborder le niarché européen dans une
atmosphère de coopération . Il s'ajit essentiellement d'une
association entre le Canada et les Communautés qui appelle
la participation des secteurs public et privé des deux
parties et qui dépasse le niveau des transactions pour
englober ce (lue l'on a appelé la "diL?loi:catie c3es affaires" .
nepuis la signature de l'Accord, nous avons surtout cherché
à encourager le développement cie relations plus étroites
entre les sociétés de façon à appuyer le ferme engac3ement
politique des deux parties . L'Accord a pennis la création
<le cinq groupes de travail spéciaux qui s'occupent respec-
tiveinent des produits forestiers, des télécomnunications, de
l'industrie aérospatiale, (]es métaux et des minéraux ainsi
clue de l'équipement et des services nucléaires . Plus d e
300 hommes d'affaires canadiens ont participé activement aux
travaux de ces groupes et à ceux des sept missions qui ont
été échangées au cours des deux dernières années . Je suis
optimiste quant au succès de la prochaine étape, qui consis-
tera pour le secteur privé à traduire ces activités
exploratoires en des contrats de vente, des accords d'octroi
de licence et des entreprises en coparticipation . Les
activités des deux dernières années montrent (lue les
possibilités sont là . Saurons-nous en tirer avantage?
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